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a ainsi obtenu le C-iodonze'thyl-2-kppi-inositol ( V I I I a )  qu'on recristallise par dissolution dans un 
pcu d'eau suivie d'addition d'alcool; F. 120-122"; [01jg,~-13,1" 5 1" (c = 1;  H,O). 

C7Hl,0,1 Calc. C 26,34 H 4,10% Tr. C 26.42 H 4,26% 
Le dirivi hexa-acCtplC I X a  de la substance pricddente fond 5 130-132". Le penta-0-acktyl- 

mkthylBne-6-dkso~yy-6-ms-inositol ( V a ) ,  qui n'a pas C t C  obtenu L 1'Ctat cristallisC, a fourni finalement, 
par saponification, le nzkthyl~ne-6-dkso~yy-6-ms-inositoZ ( I V a ) :  F. 207"; [01]3)+ 23,4" & 1" (c = 1 ; 
H,O). LINDBERG & WICKBERG?) indiquent pour le composC obtenu S. partir du laminitol: F. 207- 
208"; [m]3+24,Oo (C = 1,9; H,O). 

C,Hl,O, Calc. C 47,72 H 6,86% Tr. C 47,58 H 7,00% 
Penta-O-ackt~il-C-hydvoxyme'tlzyl-k~~-anos~tal ( X I  Va  et X I  V a  + X I  Vb) .  Ces substances ont 

i t 6  retirCes des eaux-mkres aqueuses obtenues au cours de la priparation de l'hexa-acityl-C-iodo- 
mkthyl-Cpi-inositol I X  aprks traitement par l'eau glacCe des mClanges d'acetylation. Les solutions 
aqueuses provenant de la prCparation de 75 mg de la forme optiquement active I X a  dCposent 
2 la longue des cristaux (8,4 mg) de F. (aprks recristallisation dans l'alcool) 206-207"; le m&me 
produit s'obtient plus rapidement par extraction au chloroforme des solutions aqueuses. La com- 
position est celle d'un penta-acitate de formule probable XIVa. 

C,,H,,O1, Calc. C 49,34 H 5,66% 
C17H,,01, ,, ,, 48,57 ,, 5,75% Tr. C 48,64 1% 5,9676 

Les eaux-mhres aqueuses rdunies provenant de la priparation de 1,l g de la forme racimique 
I X a + I X b  fournissent de meme, par extraction au chloroforme, 477 mg du compose XIVa+ 
XIVb de F. 190-191" a p r k  recristallisation dans l'alcool. Le meme produit a C t C  retrouvi lors 
de la priparation de l'hexa-acCtyl-bromomCthy1-&pi-inositol. Par acCtylation, il se convertit en 
hepta-0-acCtyl-C-hydroxymCthy1-Cpi-inositol de F. et  de F. de mClange 170-171"; la saponifica- 
tion fournit du C-hydroxymCthy1-Cpi-inositol (XIIIaf  XI11 b) de F. 209". 

RESUME 

Partant du (-)-ipi-ms-inosose (ms-inosose-6) on a prCparC le mCthyl&ne-6-dCsoxy- 
6-ms-inositol qui est identique A un produit obtenu par d'autres auteurs aux dCpens 
du laminitol. Ce dernier reprCsente ainsi le (C-mCthyl-6)-ms-inositol. 
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264. Recherches sur la biochimie des cyclitols VII. 
Sur l'action anti-inositol d'un cyclitol naturel, le laminitol, 

6 1'Cgard d'une Levure 
par W. H. Schopfer et Th. Posternak 

(17 X 60) 

Les antivitamines sont ginkralement des substances de synthPse agissant comme 
antagonistes de vitamines. 

Nous avons montrC qu'un certain nombre de cyclitols de synthi.se annulent 
I'effet du ms-inositol, facteur de croissance pour de nombreux Champignons. 

Pour Neurospora crassa ((inositolless H, parmi 17 substances examinkes, les plus 
actives sont l'isomytilitol (33,2) l), l'oxyde de mCthylPne-2-pentahydroxycyclohexane- 

1) L'intensitC de l'effet inhibiteur est exprim6, par l'indice d'inhibition, soit le rapport anti- 
vitamine/vitamine lorsque l'inhibition est de 50% (chiifres entre parenthkses). 



2148 HELVETICA CHIMICA ACTA 

1,3,5/4,6 (16,6), l’oxyde d’kthylid&ne-2-pentahydroxycyclohexane-l, 3,5/4,6 (16) et 
l’oxyde de propylidkne-2-pentahydroxycyclohexane-l,3,5/4,6 (3,85) 2, 3) .  Une Levure, 
Schizosaccharomyces pombe, beaucoup plus spkcifique, n’est inhib6e que par l’isomy- 
tilitol (34,6), l’oxyde de mkthylkne-pentahydroxycyclohexane (37,85), et beaucoup 
plus faiblement par le mytilitol (1130) et le d6soxy-Cpi-inositol (714) 

Nous relevons trois cyclitols naturels parmi ceux agissant sur Neurospora, 8. 
savoir le scyllitol (835), le mytilitol (630) et le (-)-viburnitol (338,6), et un seul, 
le mytilitol (1130), actif sur Schizosaccharomyces. 

Nous avons eu l’occasion d’examiner l’effet du laminitol, cyclitol extrait d’un6 
Algue brune, Laminaria cloustoni, par LINDBERG & MCPHERSON 5).  On l’a retrouve 
chez Fucus spiralis et Desmaretia aculeata (Algues brunes) (H. BOUVENG & B. LIND- 
BERG) ainsi que chez Porphyra umbilicalis et Gelidium cartilagineuwa (Algues rouges) 
(LINDBERG). Chez Polysiphonia fastigiata (Algue rouge) on a trouv6 du laminitol et 
du mytilito16). LINDBERG & WICKBERG ont indiqu6 une configuration laissant le 
choix entre deux formes Cnantiomorphes7). La configuration pr6cise a 6th ensuite 
&tablie par l’un de nous (POSTERNAK) 8). 

ms-inositol isomytilitol laminitol scyllitol mytilitol 

Le laminitol s’est rkv& actif sur Neurospora crassa ((inositolless H. Une d6sinhi- 

Une &ude d6taillke a Bt6 faite avec Schizosaccharomyces pombe. 
bition peut &re obtenue par le ms-inositol. 

L’organisme est cultiv6 sur milieu de I’ENNINGTON, h 29”. Les mesures se font 2 l’aide du 
biophotomktre enrcgistreur de BONET-MAURY- JOUAN. Les cuvettes stCriles contenant 10 ml de 
milieu, Ic ms-inositol et  le laminitol ainsi que les germes inoculds sont IaissCs au repos durant 
14 h 45. 11s sont ensuite placds dans l’appareil, soumis 2 une agitation rCgulikre pendant 5 h 30, 
pdriode durant laqnclle la multiplication cellulaire est cnregistrde. La durde totale de l’expdriencc 
est de 20 h 15. 

Les chiffres du tableau I indiquent aprks chaque heure d’agitation le dkveloppe- 
ment de la culture exprim6 en centikmes des contrbles sans laminitol. 

Un graphique est 6tabli pour chaque heure A l’aide des dkveloppements en 
fonction des concentrations. I1 permet de calculer l’inhibition de 50%. 

Le taux d‘inhibition moyen est de 6,4 mg. L‘indice d’inhibition, avec 10 y de ms- 
inositol, est de 640. 

Cette expkrience d’inhibition est compl6ti.e par celle dite de dksinhibition (voir 
tableau 11). 

2) W. H. SCHOPFER & TH. POSTERNAK,  Helv. Physiol. Acta 72, C30 (1954). 
3) TH. POSTERNAK & W. H. SCHOPFER, 3 e  Congr. int. Biochimie, Bruxelles. Rt5sumC des 

4) W. H. SCHOPPER & TH. POSTERNAK, Rev. suisse Path. Bact. 79, 647 (1956). 
5) B. LINDBERG & J. RICPHERSON, Acta chcm. Scand. 8, 1547 (1954). 
6 )  B. WICKBERG, Acta chcm. Scand. 7 7 ,  506 (1957). 
’) B. LINDBERG & B. WICKBERG, Ark. Kemi 73, 447 (1959). 
8 )  TH. POSTERNAK & J.  G. FALBRIARD, Helv. 43, 2142 (1960). 

communications, section 1, p. 1 (1955). 
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contrblc, 10 y ms-inositol . . .  
10 y ms-inositol 

+ 1 mg laminitol . . . . .  
+ 5 mg laminitol . . . . .  
+ 10 mg laminitol . . . . .  

Chaque culture de 10 ml contient 8 mg de laminitol, soit un peu plus que la dose e‘quivalant 
au taux d’inhibition. Du ms-inositol cst ajoutC en doses croissantc s. Les conditions d’expkriences 

~~ 

100 100 100 100 100 

100 97,s 9 6 3  97,2 9 7 5  
54,2 54,s 56,5 59,s 64,O 
29,l 27,3 28,3 32,4 34,9 

sont identiqucs celles de la prickdente. 

Tableau I. Effet inhibiteur du laminiiol 

contrble, 10 y de ms-inositol, . 
8 mg laminitol 

+2OOy ms-inositol . . . .  
+ Soy  ms-inositol . . . .  
+ 20 y ms-inositol . . . .  

100 100 100 100 100 

113,s 110 107 106 102,s 
104,s 104,9 103,5 103 100 
77,l 80 80,3 82,4 86 

I taux d’inhibition. . . . . . .  I S,9 I 5,851 6,101 6.751 7.40 
~- ~~~~ 

Tableau 11. Effet du ms-iizositol sur l’inhibifion produite par  le laminitol 

I taux dc dksinhibition I en y de ms-inositol. . . . .  1 13 1 12,s I 12,5 I 12,O 1 11,s 

Le taux de dksinhibition moyen est de 12,3. L’indice de dksinhibition est de 
8000/12,3, soit 650,41. 

voisins, naturels et de synthbse, que nous avons pu ktudier. (tableau 111). 
I1 est intkressant de comparer les indices d’inhibition de quelques 

Tableau 111. Indices d’inhibition de quelques cyclitols 

Cyclitol 1 Schizosaccharomyces I Neurospora 

scyllitol . . . . . . . .  
mytilitol . . . . . . .  
isomytilitol . . . . . .  
laminitol . . . . . . .  

pas d’action 
1130 

640 
34,6 

835 
630 

125 
33,2 

cyclit 01s 

Le scyllitol a l’action la plus faible. Le mytilitol (un mCthyl-scyllitol) a un effet 
un peu plus marqu6. L’isomytilitol et le laminitol, tous deux des mCthyl-ms-inositols, 
agissent d’une manibre tr6s diffkrente. L’isomytilitol, produit de synthbse que, pour 
l’instant, on ne connait pas dans la nature, a une action prhs de 20 fois plus forte 
que le laminitol. I1 est I’un des antagonistes les plus puissants que nous connaissions. 
Le laminitol possbde les trois OH voisins en cis dont nous savons qu’ils constituent 
l’une des conditions dkterminant l’action auxog&ne du ms-inositol. La prCsence 
d’un groupe mkthyle en position 6 annule l’effet auxogkne et confbre B la substance 
un effet inhibiteur. 
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Le laminitol doit 6tre compti: parmi les antagonistes du ms-inositol. Comme les 
autres antagonistes naturels connus, son effet est d’intensiti: moyenne. 

Nous remercions le FONDS NATIONAL pour son appui. Nous sommes redevables aux docteurs 
LINDBERG et WICKBERC (Stockholm) d’un Cchantillon de laminitol. Nous leur disons notre grati- 
tude et sommes reconnaissants A Mademoiselle D. M’USTENFELD pour sa collaboration. 

RESUME 

Le laminitol, C-mkthyl-6-ms-inositol naturel, exerce une action inhibitrice sur 
Areurospora crassa inositolless (indice d’inhibition 125) et sur Schizosaccharomyces 
pornbe (indice 640). Une dksinhibition peut &re obtenue par le ms-inositol. 
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265. Etudes sur les matihres vCgCtales volatiles CLXXIIl) 
PrCsence de (+)-nopinhe et de sabinhe dans l’huile 

essentielle de lavande 
par Yves-Ren6 Naves et Paul Tullen 

( 2 2 .  X. 60) 

Nous avons fait connaitre, par une ri:cente publication2), la prksence dans une 
huile essentielle de lavande d’origine franpise, produite dans une rkgion oh n’ont 
pCnCtrC ni l’aspic, ni le lavandin, du ,&myrckne, du A,-carhe, du dipenthe et de 
l’a-ocimhe; nous n’avons pu Ctablir celle de l’cc-pinhe. La prksence du A,-carhe 
relike ?L celle du terpinkne-1-01-4 a une signification bioghktique. 

En approfondissant l’ktude de cette huile essentielle, nous venons maintenant 
de rencontrer, dans des fractions distillant avant le P-myrche, le (+)-nopinhe et le 
sabin&ne. La prCsence du sabinkne rCv&le, B 1’i:gard de celle du terpinkne-1-01-4, 
une signification du m&me ordre que celle du A,-car&ne. La prCsence du (+)-nopin6ne 
est aussi digne d’&tre soulignke, car ce constituant n’a C t C  jusqu’i prksent rencontri: 
que dans un tr&s petit nombre d’huiles essentielless) . 

STADLER~) vient didentifier parmi les constituants de l’huile essentielle du 
lavandin, cet hybride de la lavande et de I’aspic, la (-)-nopinone, le (-)-phellandral, 
la (-)-sabinacktone et la (-)-cryptone; par ailleurs, il a Ct6 reconnu que cette 
dernike est un constituant non nkgligeable de l’huile essentielle de lavande5). Or, 
la (-)-nopinone correspond prCciskment au (+)-nopinhe, et la sabinacktone ainsi 
que la cryptone peuvent rksulter de la dkgradation biologique du sabinhe. La corrk- 

l) CLXXIe communication: Bull. Soc. chim. France 1960, i paraitre. 
2, Y.-R. NAVES & P. TULLEK, Helv. 43, 1619 (1960). 
3, Y.-R. NAVES, Bull. Soc. chim. France 1951, M 988. 
4, P. A. STADLER, Helv. 43, 1601 (1960). 
5 )  Y.-R. NAVES, P. TULLEN & P. OCHSNER, Communication inCdite. 


